
L'ATELIER D'URBANISME 
CHANG E DE LOCAUX 

Dans le cadre àe la réorgani­
sation des services techni­
ques municipaux, un nouveau 
service de l'urbanisme est 
mis en place. 
Les bureaux sont situés au 2, 
rue Girard, dans les locaux de 
l'ancien Lycée, Boulevard 
Sarrail. 
Cette nouvelle structure de 
l'urbanisme regroupe: 
• Les permis de construire 
• L'Atelier Municipal d'Urba­
nisme 
• Le Service Foncier. 

• Le Service des permis de 
construire est certainement 
celui que les Montpelliérains 
connaissent le plus pour 
l'avoir visité. Il gère les per­
mis de construire, mais aussi 
les demandes de renseigne­
ments 
• Le :iervice Foncier, nouvel­
lement créé a pour mission 
essentielle de mettre en place 
la politique foncière de la 
Ville, 

Il gère aussi les déclarations 
d'intention d'aliéner (D.I.A.) 
Dans ces services, il est pos­
sible de consulter également 
les documents cadastraux. 
• L'Atelier Municipal d'Urba­
nisme (A.M.U.) est chargé 
d'élaborer les documents 
d'urbanisme et les études 
urbaines. L'une de ses derniè­
res actions est l'enquête 
publique du Plan d'Occupa­
tion des Sols et ses exposi­
tions : Montpellier-Hier, 
Mon tpel /ier-A ujourd 'hui, 
Montpellier-Demain et la 
mise en révision du Plan 
d'Occupation des Sols. 

Enfin, pour continuér et facili­
ter l'information du public 
dans le domaine de l'urba­
nisme, un nouveau service 
chargé de l'accueil va être 
créé rapidement: SVP URBA­
NISME 

Georges FRECHE 
Maire 

Madame Sophie DESMARETS entourée de Monsieur FRÉCHE et de Mon­
sieur Raymond DUGRAND, adjoint à "Urbanisme après la signature de 
" acte qui donne à la Ville la totale jouissance du Domaine de La Paillade. 

Montpellier NORD Montpellier CENTRE Montpellier OUEST 
Le Clos des Elbes La Guirlande Les Collines d'Estanove 

Av. du Père Soulas Rouit' de Fonl Carrade Rte dt' Laverune 
Tél : (67 ) 42.74.55 

- Petite résidence tranquille au - Près du jardin des Poètes - Une mini-ville li deux pas du -
cOtur des facullfs donnan. sur un parc centenaire cenlre ville 

- Prestatio.ns de luxe - Chauffage individuel - Isolation 

- Du studio au F 5 avec parking et cellier 

- Prix fermes et définitfs dès la réservation 

- Appartement modèle sur place ouvert tous les jours. 

Réalisation DEROMEDI 

Commercialisation SONEGERIM 
Tél.( 67 ) 42.91.60 

DES DIFFICULTES 
D'OEUVRER DANS LES RUES 

DE NOTRE VILLE 
Certains de nos concitoyens se 
plaignent du peu de diligence 
apportée, selon eux, à l'exécu­
tion des travaux dans les rues 
de Montpellier. 
IL est vrai que pour les person· 
nes peu au fait de la pratique de 
la gestion municipale, les chan­
tiers de voirie et de réseaux 
paraissent durer trop long­
temps. 
Pourtant, grâce à une coordina­
tion préalable entre la Ville, les 
différents services concession­
naires des réseaux et les entre­
prises, le temps d'intervention 
est réduit au minimum; le 
temps est révolu où chacun tra­
vaillait de son côté sans se sou­
cier des autres. 
En dehors des interventions 
d'urgence, la date des travaux 
est déterminée pour apporter la 
moindre gène possible (période 
de trafic minimal, généralement 
l'été, pour les travaux sur les 
grands axes de circulation, ou 
période de faible activité com­
merciale pour le centre ville). 
Sait-on que la ville recule depuis 
plusieurs municipalités, devant 
la réfection de l'égout pluvial 
sous la place Saint-Denis, en 
raison des énormes encombre­
ments qui en résulteraient, 
compte tenu de l'organisation 
actuelle de la circulation? 
Un cas particulier est celu des 
travaux dans le centre ancien, 
notamment pour la création des 
rues piétonnes. 

réseaux d'électricité, d'éclai­
rage public, de gaz, de télé­
phone, d'égout et d'eau pota­
ble. 
Bien souvent, du fait d'une 
absence de plan de recollement 
précis des réseaux, notamment 
pour les réseaux communaux, 
ce n'est qu'aprés ouverture de 
la tranchée que l'on est à même 
d'apprécier la vétusté de ces 
derniers et d'y porter remède. 
De toujours, de tels travaux ont 
nécessité plus de temps que 
pour des interventions similai­
res dans des voies dégagées. 
Ceux de la rue de l'Ancien Cour­
rier ont duré sept mois, ceux de 
la place Saint-Ravy cinq mois. 
Pour en venir à des chantiers 
récents, étudions les deux opé­
rations Pasage Lonjon-rue Jac· 
ques Cœur et partie haute de la 
Grand'Rue Jean Moulin. 
La précédente municipalité 
n'ayant pas cru bon d'acheter 
les caves privées existant sous 
le passage Lonjon en même 
temps que le sol de cette voie, 
ce chantier ne pût être mené de 
manière rationnelle. 
Le plancher du passage est 
constitué par des voutains de 
briques de six cent imètres 
d'épaisseur reposant sur des 
poutrel les métalliques. Un son­
dage apprit que les bordures 
des trottoirs reposaient directe­
ment sur l'estrados de ces vou­
tains ; six centimètres plus bas, 
nous étions dans les caves! 
Comme il n'existait pas d'égout 
pluvial sous le passage, et 
devant l' impossibilité d'en poser 

El" POl·YGO 

un, dans ces caves privées, 
déjà fort encombrées , il fallut 
réaliser de chaque côté du pas­
sage, un caniveau extra-plat 
recueillant de plus les eaux plu­
viales des toitures riveraines. 
Au fur et à mesure de la pose de 
ce caniveau, il fut nécessaire de 
consolider certains voutains qui 
menaçaient de tomber en ruines. 
En outre, afin que la partie cen­
trale de la chaussée ne soit pas 
plus haute que les seuils des 
magasins, la seule solution pos­
sible fut la mise en place d'une 
simple couche de deux centi­
mètres d'asphalte coulée. 
Sous la rue Jacques Cœur, il a 
été nécessaire de mettre en 
souterrain le réseau 
d'électricité-suppress ion des 
fils aériens-de refaire la con· 
duite de gaz, et celles d'égout et 
d'eau potable. L'état de vétusté 
de ces dernières n'étant apparu 
que lors de la réfection de la 
conduite gaz. 
Ce n'est qu'après, que les tra­
vaux de chaussée proprement 
dits purent être entrepris. Au 
total, pour le passage Lonjon et 
la rue Jacques Cœur, ces tra· 
vaux ont duré quatre mois, ce 
qui est peu êtant donné les diffi· 
cuités techniques rencontrées. 
Pour le haut de la Grand'Rue 
Jean Moulin, il a été nécessaire 
de refaire la canal isation de gaz 
et de mettre le réseau électri· 
que en souterrain . Ces deux 
interventions ont duré plus d'un 
mois chacune; celles de revê­
tement de chaussée quatre 
mois. 

Il? . 

La faible largeur de nos rues, ce 
qui en fait en grande partie leur 
charme, ne permet pas à deux 
entreprises d'œuvrer conjointe­
ment. En effet, ouvrir des tran­
chées est facile, mais encore 
faut-il pouvoir approvisionner le 
chantier en matériaux, d'où la 
nécessité d'avoir une chaussée 
roulable en prolongement de la 
tranchée, tout en assurant le 
passage des piétons. 
Or, il ne serait pas d'une bonne 
gestion de ne point refaire tous 
les réseaux défectueux avant 
de mettre en œuvre le nouveau 
dallage. Tous ne doivent pas 
être refaits, mais tous doivent 
être vérifiés, à savoir, les 

Vos élus n'oublient pas l'ave­
nir du quartj~r du Polygone. 
Un des,sin 'sur ce sujet dans 
un prochain numéro. 

MENUISERIE 
EBENISTERIE 
SALVADOR 

bois et aluminium pour chauffage électrique 
faux plafonds • cloisons sèches 

agencement de magasins • meubles stratifiés 
escaliers 

732, rue du Pas du Loup· 34000 Montpellier 
Tél: (67) 42·49·67 

POUR DES TRANSPORTS 
INTERURBAINS PLUS 
PRATIQUES ET MIEUX 
ADAPTES 

CARTRANS·MONTPELLIER 
Gare routière 

12 ENTREPRISES 
A VOTRE SERVICE 

Association montpelliéraine des 
Transporteurs Publics Routiers 
de Voyageurs, 

BATIR OCCITANE DE PROMOTION 

10 professionnels 
de l'immobilier 

résoudront 
vos problèmes 

de logement 

3, cours gambetta/montpellier 

COPRA 
le triangle/allée jules milhau/montpellier 

FIGEPRO 
résidence bellevère/av. louis ravas/montpellier 

'GIMO 
1, rue de verdunl montpellier 

GIP 
6, rue joffre/montpellier 

Jean PLANCHON S.A. 
15, rue de la logelmontpellier 

47, rue du faubourg st-jaumes/montpellier 

PRIM 
la tour villeneuve d'angoulême / montpellier 

URBAT 
14, avenue frédéric mistrallmontpellier 

SOGECI 
21 , rue st-pierre-de-trévisyl montpellier 

groupement des promoteurs de montpellier 

tél. 41 .20.32 

~rt 
POURQUOI UN OFFICE 

MUNICIPAL DES SPORTS 

Prlsent.tlon des grenaes lignes ae l'OFFICE MUNICIPAL des SPORTS et de la Politique Sportive de la Ville - Salfe 
F. MISTRAL le vendredi 13, devant plusieurs centaines de sportifs représentant plus de 140 clubs de la Ville. 

Dans le domaine sportif, plus 
que dans tout autre, les 
V/ème et VI/ème plan ont 
laissé aux collectivités loca­
les le soin de réaliser elles­
mêmes les équipements 
nécessaires. C'est pourquoi 
les Communes y ont une 
lourde charge à assumer, 
Mais, plus encore, c'est dans 
le domaine de l'animation et 
de l'enseignement sportifs 
que les municipalités peuvent 
pallier une carence tout en 
montrant bien leur véritable 
personnalité_ 
C'est ainsi que, notre volonté 
étant de favoriser une meil­
leure insertion, et un meilleur 
épanouissement de l'homme 
dans la société, notre politi­
fllHI sportive, reflet de cette 
ligne de conduite, veut renfor­
cer la vie associative et les 
structures éducatives. 
La formation de l 'enfant, 
d'abord: elle ne saurait s'éla­
borer valablement sans que 
soit inscrite une véritable ini­
tia-tJon aux sports, dont le but 
essentiel est d'aider les jeu­
nes à connaitre et a accroitre 
leurs .possibilités physiques, 
En ce s.ens, une école munici­
pale de sports permettrait, 
MUS en sommes certains, de 
trouver la formule capable de 
relier le secteur scolaire au 
secteur civil, 
En ce qui concerne les asso­
cations, notre ferme intention 

est de contribuer au dévelop­
pement de la concertation, 
des rencontres, des discus­
sions. Or, nous pensons que 
cette concertation, avec les 
utilisateurs, les enseignants, 
les responsables des diver­
ses associations, les ' fonc­
tionnaires et les élus est favo­
risée par la création d'un 
Office Municipal des Sports. 
Association loi 1901, l'Office 
Municipal des Sports rassem­
ble toutes les personnes sus­
ceptibles d'être intéressées 
par la pra tique et le dévelop­
pement du sport dans une 
vil/e ; il constitue un orga­
nisme de concertation tout à 
fait remarquable permettant 
à la fois aux usagers d'expri­
mer leurs besoins, aux élus 
locaux d'exposer les problè­
mes soulevés par la satisfac­
tion de ceux-ci, 
Cette association a pour but; 
. d'établir une liaison perma­
nente entre la municipalité de 
Montpellier et les associa­
tions sportives de la Ville; 
- de lui soumettre toutes pro­
positions jugées utiles en vue 
de l'organisation et du déve­
loppement de l'Education 
physique et sportive. 
- de lui proposer tous projets 
d'équipements sportifs, 
d'apporter le conseil de sa 
compétencesur les études et 
réalisations en cours; 
- de créer ou d'entretenir l'ani-

mation sportive de la Cité par 
tous les moyens qu'elle 
jugera utiles, en collaboration 
avec les Fédérations intéres­
sées; 
- de soutenir, d'encourager et 
d,g provoquer tous efforts et 
initiatives tendant à dévelop­
per la pratique de l'Education 
Physique et du Sport; 
- de développer le contrôle 
médico-sportif; 
- de proposer le quantum des 
sommes nécessaires au bon 
fonctionnement des associa­
tions sportives que le Conseil 
Municipal 
d'attribuer à titre de subven­
tion. L'Office Municipal des 
Sports aura auparavant con­
naissance des comptes de 
ces assocations, cel/es-ci 
acceptant le contrôle de leur 
gestion financière par 
l'O,M.S, 
L'an dernier le mode de répar­
tition des subsides adopté 
par la Commission des 
Sports, a été fonction du 
nombre de licenciés de cha­
que club et du niveau auquel 
ils évoluent (1 point par licen­
cié, 1 point supplémentaire sI 
ce licencié évoluait en cham­
pionnat régional, 2 s'il évo­
luait en championnat natio­
nal) 

P. PERALDI 
Adjoint aux Sports 

LE SPORT A L'ECOLE 
Tout le monde, en France, Gou­
vernement, Opposition, Syndi­
cats, Corps Enseignant, Asso­
ciations de Parents d'Elèves, 
souhaite développer le sport à 
l'école, c'est l'un des rares 
sujets qui bénéficient d'un con­
sensus absolu. 
La municipalité a fecherché les 
raisons de l'immobilisme dont 
souffre cette discipline scolaire. 
- manque de crédits, le budget 
de la Jeunesse et des sports , ne 
s'élève qu'à 0,67% du budget 
total de la nation 
- manque d' installations sporti­
ves, peu ou pas d'efforts finan­
ciers de la part du gouverne­
ment. 
- Manque de professeurs, 
depuis 1960 le nombre d'ensei­
gnants E.P . a augmenté de 
3,5% le nombre d'élèves de 
4% 
-Paiement d'heures supplémen­
taires aux enseignants en place 
alors que 3.000 Professeurs 
E.P. sortiront des CREPS cette 
année. 

-- Les hésitations de l'université 
à considérer le sport comme 
une discipline à part entière au 
même titre que les maths ou les 
langues, sont avec le manque 
de crédits, le principal blocage. 
- L'université et l'Education 
Nationale ne sont toujours pas 

. convaincus de la nécessité du 
sport à l'école pour l'équilibre 
physique et intellectuel de 
l'enfant. 
Après la recherche des raisons, 
il fallait trouver les solutions. 
En un an, une douzaine d'équi­
pements sportifs municipaux 
ont été créés, ou aménagés il 
faut maintenant les utiliser au 
maximum. 
- En favorisant le transport des 
élèves vers les stades, piscines, 
centres de loisirs. 
La municipalité prévoit dès à 
présent l'achat de cars, ce 
genre de transports ne bénéfi­
ciant pas de la subvention de 
l'Etat, celle-ci sera demandée 
au Conseil Général. nous pou· 
vons envisager aussi la prise en 

charge par le District de ces 
transports scolaires, comme 
cela se fait dans les Yvelines. 
- En réclamant la formation 
pédagogique des instituteurs 
dans la discipline E.P. 
Le sport à l'école n'est ni une 
lubie ni une exigence de spécia­
listes, mais une nécessité natio­
nale. L'épanouissement intel­
lectuel , la pleine maitrise de ses 
dons, passe par l 'épanouisse­
ment physique. Contra irement à 
ce que l'on a longtemps affirmé 
en France dans les «couches 
intellectuelles», ils ne sont pas 
incompatibles, mais à l'inverse, 
complémentaires. 
Pour arriver à un résultat, il 
nous faudra du temps et surtout 
des moyens; à nous avec l'a ide 
de tous, parents d'élèves, syndi­
cas, corps enseignant d'obliger 
l'Etat à nous les donner. 
Pour son compte, la municipa­
lité de Montpellier est prête à 
faire un effort, des études sont 
en train, nous devons aboutir 
rapidement. L. DE BEAUSSIER 

TRA V AUX PUBLICS 
Terrassements, viabilité, revêtement de chaussées, 
adduction d'eau, E.D.F., G_D.F. 

ASSAINISSEMENTS 

SABLIERS DE GIGNAC 
CARRIERES DE GARASTRE 
Installation mécanique moderne, chargement 
automatique rapide. 

TREMIES SUR ROUTE 

45, ROUTE DE LA POMPIGNANE 
B.P. 35 - 34170 CASTELNAU-LE-LEZ 

Menuiserie Traditionnelle 
Agencement de Magasins 
Cuisines PersonnaliSées 

- Cintrée 
Menuiserie ~ Chauffage intégré 

- Industrielle 
Domaine Pascalet - Z.1. 34000 Montpellier 

Tél: (67) 92-38-49 

baiircuEi+.an 
RESTAURATION IMMEUBLES 
RUES PIETONNES 
RAVALEMENT DE FAÇADES 

B.P. N°l - LAURENS 34488 
98.21.43 
90.28.29 
90.28.71 

Sté SO.ME. VI 
2, Rue Lakanal 

MONTPELLIER 

COMMERCE DE VIANDE EN GROS 
ET 1/2 GROS 

DECHETS D'ENTREPRISE ET INDUSTRIELS 

vos problèmes d'enlèvement de déchets trouvent leurs solutions 
chez un professionnel efficace et qualifié 

Conteners multiples en location 
Conlenance 5 ml el JO ml permettent l'evacualion de gravats el matériaux .lourds 
Contenance 8 ml el 20 m3 permettent l'évacuation de déchets volumineux 

S.P.N. NICOLLIN • Z;I. Le Portaly 
Tél: 92.64.60 - 92.68.78 - Montpèllier 

19 


